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croisez permettrait peut-etre un echange d'insignes et d'ornements
miliiaires entre les deux rives de l'Allantique, que nous signalons au
savoir-faire entreprenant de nos industriels, el qui, ä defaut d'autres
möriles, pourrait avoir celui d'une reelle economie pour les militaires
suisses frappes par les röcentes mesures.

En atlendant, et jusqu'ä ce que la decision sur la coiffure puisse
parachever et amöliorer le fragment de reglement qui vient de paraitre,
nous persislons ä penser que le nouvel accoutrement de l'armöe föderale

sera bien inferieur ä celui actuellement en vigueur, qu'il eüt
ötö si facile pourtant de rendre plus pralique, plus tolerant, mieux au

goüt de tous, sans d'aussi penibles et dispendieux bouleversements.

Quoiqu'il en soit, rien ne pressait d'entreprendre si fievreusement
cetle reforme et en möme temps que deux ou trois autres; tout con-
seillait au contraire de l'ajourner jusqu'ä ce qu'on eüt acquis quelque
experience du nouvel armement, encore dans l'enfance, et des besoins

nouveaux qu'il creera sans nul doute dans le domaine de l'equipement,
qui touche de si prös ä celui de rhabillement. Döjä dans diverses
armöes il est question d'un sac-giberne, d'une capole-tente-abri, d'un
sabre-hache-pelle, (') d'une etoffe - cuirasse, et d'autres innovations

qu'il eüt öle bon de laisser öprouver avant de se lancer sur la voie du

changement. Faule de celte patience, il est probable nu'il faudra re-
commencer dans trois ou qualre ans, et ä nouveaux frais onereux,
l'oeuvre si mal enmanchee et plus mal menee encore de la fulile
fantaisie en cours.

CONNAISSANCE ET ENTRETIEN DES FUSILS SE CHARGEANT

PAR LA CULASSE (s).

I. Fusil de petit calibre transforme (an Systeme Milbank-Amsler), soit carabine federale,

fusil de chasseurs, fusil de 1863.

1. Division du fusil.
Le fusil de petit calibre (I0min,4) du modele de 1865, a öle transforme pour

se charger par la culasse. II se divise en huit parties principales qui sont:
1° Le canon.

- 2° La boite de culasse.

3° La culasse mobile.

4° La platine.

(') En 1865 dans plusieurs corps de volontaires americains tous les hommes
furent munis de l'ingenieuse pelle Benham, suspendue au ceinturon et s'adaptant
sans göne sur la fesse On fut si content de cette innovalion qu'elle se serait gö-
nöralisö si la guerre se füt prolongöe, et quelque chose de semblable est aujourd'hui
ä l'etude dans l'arme« francaise,

(*) Instruction officielle du Departement militaire födöral du 26 fövrier 1868.



- 219 —

5° La monture.
6° Les garnitures.
7° La baguette.
8° La ba'ionnette.

Les principales dimensions du fusil et de ses difförentes parlies sont indiquöes
dans le tableau qui se Irouve ä la ßn de cetle notice.

2. Description de l'arme.

Canon. — Le canon (en acier fondu, bronzö en dehors) recoit la charge; il
donne la direclion au projectile et lui imprime, au moyen des rayures, un mouvement

de rotalion autour de son axe longiludinal.
Le canon a extörieurement une forme conique il se termine en arriere par une

parlie filetee qui se visse dans Ia boite de culasse. On appelle le petit bout du

canon : la bouche; l'autre bout : le tonnerre.
v

On remarque sur le canon, prös de la bouche : le guidon el son embasc; eldu
cötö du tonnerre : la mire.

Le guidon sert ä fixer un des deux points de Ia ligne de mire ; son embase sert
de tenon de baionnelte.

La piece (en fer cömenle et bleui) qui forme le pied et les joues de Ia mire,
s'engage dans une rainure pratiquee sur le canon, et s'y fixe au moyen d'une vis.

La feuille de mire (en acier bleui) se meut enlre les deux joues; son encoche sert
ä fixer le second point de la ligne de mire. Quand la feuille de mire est rabattue

sur le canon, cm oblient une ligne de mire qui peut servir pour loutes les distances

jusqu'ä 400 pas environ (c'esl ce qu'on entend dans les reglements d'exercice par
distance du but en blanc). Pour tirer ä de plus grandes distances, on releve Ia

feuille, et on la place dans les positions indiquöes par les traits, qui sont marques
sur les joues el qui correspondent aux diverses distances de tir.

A l'interieur du canon on distingue : la parlie cylindrique, rayee en helice,

qu'on appelle l'ame, et la chambre lisse destinee ä recevoir la cartouche.

Boite de culasse. — La boile de culasse (en fer) forme le prolongement du

canon en arriere, et sert de logement ä la culasse mobile.

La boile se termine en avant par un anneau taraudö, dans lequel se visse le

bout filelö du canon et en arriere par un crochet qui s'engage dans la bascule de

la crosse. La partie superieure de la boite presente sur loute sa longueur une
excavalion arrondie, qui sert de logement ä 13 parlie saillante de Tobturateur

quand la culasse est fermee, el de passage ä la cartouche quand on charge. Les

parois laterales qui se trouvent des deux cötös de cette gorge, se terminent en

avant par une joue et en arriere par une saillie. Les joues sont traversees par une
vis qui sert ä fixer l'obluraleur. Les saillies posterieures, söparöes par le prolongement

de Ia gorge arrondie, sont inclinees en avant, et forment avec les parois
laterales de la boite un angle dans lequel le coin vient s'engager quand on ferme
'a culasse.

Culasse mobile. — La culasse mobile ferme le canon au tonnerre lorsqu'elle
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est rabattue. Elle sert aussi ä transmettre ä l'amorce le choc du chien, etä rejeter
hors du fusil les enveloppes de cuivre (douilles) des cartouches tirees.

La culasse mobile se compose de six pieces.

L'obturateur (en fer forge el cömente) esl fixe entre les deux joues de la boite

par une vis-charniere autour de laquelle il peut tourner. Sa partie inferieure

prösente, sur toule sa longueur, une saillie arrondie, dont la paroi anterieure vient

s'appliquer contre le bout du canon quand on rabal la culasse. La parlie superieure
de Tobturateur, qui deborde des deux cöles de la saillie, repose sur les parois
laterales de la boite; son extremite poslörieure, sur laquelle s'ajuste lecoin, a la

forme d'un are de cercle. On remarque encore dans Tobturateur : la fente pour le

coin, le logemenl du ressort de Textracteur, le canal de la breche et un canal

pour Techappement des gaz.

Le coin (en fer forge et cömente) s'ajuste sur Tobturateur au moyen d'une vis

autour de laquelle il a un mouvement lournant limite. II est pourvu d'une poignöe

qui sert ä ouvrir et ä fermer la culasse; quand on In referme le coin vient

s'engager dans Tangle forme par les saillies postörieures et par les parois de la boile.

La bröche (en acier fondu trös dur) sert ä enfianimer l'amorce. Elle est retenue
dans son canal, qui traverse Tobturateur, par une vis. Son mouvement en avant

est limite par le renfort.

L'extracteur (en acier Irempe) sert ä retirer du canon les douilles des carlouches

tiröes, au moment oü Ton ouvre la culasse. II a un mouvement tournant autour
de la vis-ckarniere, par iaquelie ii est maintenu entre ia joue droite de la boite el
Tobturateur.

Le ressort de l'extracteur (en acier irempe) esl fixe ä Toblurateur par une vis ;

sous Ia pressiun de ce ressort Textracteur prend, au momenl oü il a relire la douille,

un mouvement de detenle qui la rejelle hors de la boite.

Le ressort d'arret (en acier trempe) sert ä arröter la culasse mobile et ä Tem-

pecher de relomber pendanl qu'on charge. II esl fixe ä Tobluraleur par deux vis,

et sa partie anterieure presse sur la joue gauche de la boite.

Platine. — La platine est un mecanisme qui sert ä faire tomber le chien sur
la breche, avec assez de force pour determiner Tinflammation de l'amorce.

Le corps de platine (en fer forge et cömente) reunit les diverses parties de la

platine.
Le grand ressort (en acier trempe) agit sur la noix par Tintermödiaire de la

chainelte.

La noix (cn acier bleui) prend, sous l'action du grand ressort, un mouvement
tournant qu'elle communique au chien (en fer forge et cömente) qui esl fixe sur
eile au moyen d'un six-pans.

La gächette (en acier trempe et bleui) penelre dans le cran de la noix, oü eile
esl maintenue par la pression du ressort de gächette (en acier Irempe).

La noix et la gächette sont maintenues contre le corps de platine par la bride
de noix (en fer forge et cömente).

La detente (en fer cömente) presse sur la gächette; lorsqu'on la relire en arriere,
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eile fait sorlir le bec de la gächette du cran de la noix, ce qui permet ä celle-ci de

prendre le mouvement lournant que lui imprime le grand ressort.

Monture. — La monture esl une piece en bois de noyer sur laquelle toutes

les parties du fusil sont assemblees, suivant Ies exigences du lir et du maniement
de Tarme.

La partie allongee de la monture, qu'on appelle le füt, sert de logement au

canon el ä la baguetle.
La poigne'e sert ä saisir le fusil, et lui donne par sa courbure une forme com-

mode pour mettre en joue.
La crosse permet d'appuyer Tarme ä l'epaule, el sert de base au fusil, lorsqu'on

le prend au pied.
Garnitures. — Les garnitures sont des pieces qui servent ä relier entre elles

les difierenles parlies du fusil.
Les trois anneaux (en fer forge et bleui) servent ä fixer le canon sur la monture.
La bascule (en fer forge et cemenle) est encaslree dans la poignöe; eile recoit

Ie crochet qui termine la boile de culasse en arriere.
La sous-garde supporle et prolege la detente, qui est suspendue ä Vecusson

(en fer forge) et entouröe par le pontet (en fer forge).
La plaque de couche (en fer forge) recouvre el protege Textremite inferieure de

la crosse.

Baguette. — La baguelle sert ä neltoyer Täme du canon au moyen du lavoir.
La tige et le bouton sont d'une seule piöce (en acier). Le bout (en laiton) est

taraudö inlerieurement pour recevoir la partie filelee du lavoir.
Baionnette. — La ba'ionnette sert ä faire'du fusil une arme de main.

La lame (en acier trempe) est ä qualre pans evides, söpares par quatre arötes

arrondies. Le coude (en acier trempe) röunit la lame ä la douille. La douille (en

fer forge) s'engage sur le canon. La virale (en fer forge) serl ä fixer la ba'ionnette.

3. NOMENCLATURE DES DIFFERENTES PARTIES DU FUSIL.

Canon. — L'äme (du diametre de 10mm,4) avec quatre rayures en hölice et

quatre champs ögaux aux rayures. — La chambre lisse, destinee ä recevoir la

cartouche. — La rainure en queue d'hironde, pour le pied de la mire. — La

parlie filelee, qui se visse dans la boite. — Le guidon et son embase, d'une seule

piöce avec le canon. — La mire, dans laquelle on distingue : le pied et les joues,
la feuille, les ressorts et la vis de la feuille.

Boite de culasse. — L'anneau taraude, dans lequel se visse le canon. — Les

joues avec Ies trous pour la vis-charniere. — Le logement de Textracteur. — Le

logement de Tobturateur. — Les deux saillies poslörieures. — Le crochet de

bascule.

Culasse mobile. — 1° L'obturateur : on y remarque : Le manchon pour la

vis-charniere, — le canal pour les gaz, — le canal de Ia breche, — Ia fente

pour la langue du coin, — le logement du ressort de Textracteur, — les trous

pour la vis du coin, pour la vis de la breche, pour la vis du ressort de Textracteur,

et pour les vis du ressort d'arröt.



— 222 —

2° Le coin. — La langue, avec le trou pour la vis de coin, — Ia partie
arrondie, qui s'ajuste sur Tobturateur, — la poignöe.

5° La brocke. — La töte, la parlie cylindrique, avec Tentaille pour la vis de

bröche, — la queue.
4° L'extracteur. — La partie saillante, — la töte, avec un trou pour la vis-

charniere, — le bras, — le crochet.

5° Le ressort de l'extracteur. — La partie carree avec le. trou pour la vis,—ia
branche recourbee.

6° Le ressort d'arret. — Le corps, avec les Irous pour les vis, — le bout

arrondi.
7° Les vis. — La vis-charniere de Tobturateur, — la vis du coin, — la vis

de breche, — la vis du ressort de Textracteur, — les deux vis du ressort d'arröt.
Platine. — 1° Le corps de platine; on y remarque : L'entaille pour la vis-

crochet, le trou pour le tenon du grand ressort, — Tepaulement pour la patte du

grand ressort, — le trou pour l'arbre de la noix, — le manchon taraude pour la

vis de plaline, — les trous laraudes pour les vis du ressort de gächette, de la

gächette et de la bride de noix, — le logement du tenon du ressort de gächetle.
2° Le grand ressort. — La petite branche, avec sa patte et son tenon, — la

grande branche, avec sa griffe fendue.

3° Le ressort de gächette. — La grande brauche, avec un trou pour la vis et un

tenon, — la petite branche.

4° La gächette. — Le corps, avec un trou pour la vis, — le bec, — Ia queue.
8° La noix. — Le bras, avec le logemement de la chainetle, la partie circulaire,

— le pivot, — l'arbre, — le six-pans, avec un trou taraude pour la vis de

noix.
6° La bride de noix. — Le corps, avec les trous pour le pivot de la noix et

pour la vis de gächette, — le cylindre, avec un trou pour la vis de la bride.
7° La ckainette. — Le corps, — les deux doubles pivots.
8° Le chien. — Le corps, avec un trou ä six pans, — la löte, — la cröte qua-

drillee.
9° Les vis. — La vis de ressort de gächette, — la vis de gächelte, la vis de

bride de noix. (A suivre.)

NOUVELLES ET CHRONIQUE.

Le Döpartement mililaire de la Confederalion suisse a adressö aux
auloritös militaires des cantons la circulaire suivante :

Berne, le 12 mat 1868.
Tit. — Nous avons l'honneur de vous informer que Tadministralion du matöriel

de guerre fedöral chargöe du contröle des nouveaux modeles de sabres les

munira des poin(.ons suivants :

1. Les sabres acceptes, de la croix federale placöe comme suit :

A la monture, derriere la poignöe;
A la lame, prös de la monlure du cöle oppose ä celui oü se trouve la

marque de la fabrique;
Au fourreau, au bracelet superieur pres de l'anneau.
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